
Léa, étudiante en licence de Science du Langage parcours Communication, 

Médiations et nouveaux Médias, promotion 2012 
 

1. Pourriez-vous vous présenter en quelques lignes et expliquer votre parcours scolaire et 

professionnel actuel (pour certains !!) depuis que vous avez quitté le lycée ? 

 

    Je m’appelle Léa, j’ai 20 ans et j’ai fait un bac S SI. En sortant du lycée, j’ai fait une licence de 

Langue Etrangère Appliquée Anglais Chinois à Montpellier. Cette licence ne m’a pas plu. Les 

cours étaient plus basés sur la culture, la politique anglaise que sur la langue elle-même.  

J’ai tout de suite décidé de changer de voie et d’aller en licence de Science du Langage 

parcours Communication, Médiations et nouveaux Médias toujours dans la même ville. Cette 

licence m’a tout de suite plu. Maintenant, je suis en 2
ème

 année. 

 

2. Quelles ont été les raisons qui vous ont fait choisir ce cursus scolaire ? Avez-vous eu des 

regrets dans votre choix ? A quel moment, au lycée, vous êtes-vous décidé à poursuivre dans 

cette filière ? 

 

      Après mon bac S, je me suis complètement dirigée vers d’autres voies parce que je n’aimais 

pas la physique, j’en avais marre des maths et continuer dans la voie des sciences de l’ingénieur 

ne m’attirait pas plus que ça. J’ai toujours été attirée par les langues. J’ai réalisé ça pendant la 

période de post bac. J’ai fait différentes recherches et c’est comme ça que j’ai décidé d’aller en 

LEA. Sauf que comme dit précédemment, ça ne m’a pas plu. Malgré ça, je ne regrette pas mon 

choix. J’ai pu rencontrer des gens formidables, réfléchir à ce que je voulais vraiment et avoir 

pleins de projets! J’avais un rêve, devenir journaliste en jeux vidéo ou dans le high tech. Grace à 

ma filière, je peux réaliser mon rêve. 

 

3. Pour ceux qui ont quitté l’Ile de la Réunion après le bac (ou un peu après !!) pour leur 

poursuite d’études, pourriez-vous expliquer comment cela s’est passé (votre intégration, 

votre indépendance, votre adaptation, le niveau scolaire de l’école). Cela a-t-il été facile ou 

difficile ? 

 

      J’ai quitté l’île juste après le bac. J’ai passé mes dernières vacances avec mes amis et fin août 

2012, je suis partie à Montpellier, ville où je ne connaissais personne. J’ai vite compris que 

Montpellier est une grande ville étudiante. Il y a toujours quelque chose à faire selon ce qu’on 

aime (exemple: passionnée de jeux vidéo, il y a des bars e-sport).  

Parlons plus sérieusement, mon université est l’Université Montpellier 3 Paul Valery 

(http://www.univ-montp3.fr/). Ici, on fait nous-même notre emploi du temps, on choisit nous-

même nos TD et quelques fois nos CM. Les profs sont attentifs aux questions des élèves et il y a 

beaucoup de travail à faire chez soi. On n’est jamais avec les mêmes personnes en cours et on 

n’a pas forcément le temps de parler pour rencontrer des gens. Heureusement que pour ça, il y 

a les week-ends d’intégration et les soirées. Mais mon intégration n’a pas été facile puisque je 

suis une fille assez réservée et je ne suis pas le genre de fille qui aime sortir tous les soirs dans 

les bars et boire comme la plupart des étudiants. Par les réseaux sociaux, j’ai rencontré des 

gens avec le même centre d’intérêt et à partir de ce moment-là, je me sentais vraiment bien 

dans cette nouvelle ville. La période la plus dure pour moi a été mes premières fêtes de fin 

d’années seule, loin de ma famille. Le 25 décembre loin de sa famille, c’est vraiment triste. 

Maintenant, je poursuis mes études, j’organise des soirées autour de la pop coréenne, 



différentes activités dans le monde du cosplay, je m’occupe du journal de mon université ce qui 

me permet de voir ce qui m’attend dans mon futur métier et j’ai monté un groupe de danse. On 

fait pleins de représentations dans le Languedoc-Roussillon. Je pense être bien intégrée pour de 

bon. 

 

4. Que pourriez-vous donner comme conseils aux élèves actuellement au lycée qui doivent 

penser à leur orientation post-bac ? 

 

      Surtout, n’ayez pas peur de partir de l’île. Vous aurez plus de choix en métropole qu’à la 

Réunion. Et dernière chose, n’ayez pas peur de vous séparer de vos amis. Ils ne seront pas 

toujours avec vous. 

 

 

 


